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MOT DE L’EVEQUE
L’objectif de notre humble bulletin est de

donner  un  bref  aperçu  de  la  vie  de  l’Eglise  de  cette
partie nord de l’île. Malheureusement à cause de
multiples problèmes notamment techniques et
logiciels sa parution a été interrompue pendant
quelques temps. Heureusement OLO ARAIKY
Facebook  et  le  site  OLOARAIKY
http://www.dioceseantsiranana-oloraiky.com/ ont
pris la relève et ils ont  toujours été tenus à jour. Nous
tenons à remercier les techniciens (photographes,
cinéastes, preneurs de sons…) car ils nous ont
transmis presque en temps réel tous les évènements.
C’est  une  véritable  prouesse  vu  le   matériel  dont  ils
disposent.

Comme il y a eu plusieurs évènements depuis
le  dernier  Olo  Araiky  et  nous  ne pouvons pas  les
relater tous dans le détail comme d’habitude. Nous
allons seulement les citer en soulignant les points
forts.  Nous  vous  invitions  à  aller  sur  le  site  et  sur
Facebook.

La publication par le Pape François de
l’Encyclique Laudate Sì réconforte profondément les

efforts du diocèse dans son projet de « diocèse vert »,
et du développement intégral pour une promotion
d’une société juste préservant la nature mais
permettant à tout le monde surtout les plus pauvres
de jouir des richesses et de permettre enfin pour une
évangélisation bien enracinée à partir des
communautés de base. En tant que premier
responsable du diocèse je tiens à exprimer ma
gratitude aux organismes et personnes qui se sont
proposés de nous accompagner dans la mise en place
de ce projet. Qu’ils se reconnaissent à travers ces
lignes. C’est un véritable « combat » et un long
« chemin » que nous sommes en train de débuter,
mais ensemble nous y arriverons pour le bien de la
région et surtout des pauvres. Justement dans son
enseignement le Pape souligne la place importante
de l’éducation et de la famille. Les deux sont d’ailleurs
solidaires et complémentaires. En guise d’introduction
à ce nouveau numéro et pour rendre hommage à
cette  «  hymne  à  la  nature  »  OlO  ARAIKY  reprend
quelques extraits de Laudate sì :

PENTECOTE 2015 : CELEBRATION DE
L’ANNEE DES CONSACRES

MOIS SACERDOTAL 2015

CONSACRES POUR SERVIR……..SOYEZ DES MISSIONNAIRES SERVITEURS

http://www.dioceseantsiranana-oloraiky.com/
http://www.dioceseantsiranana-oloraiky.com/
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 « Cette éducation ayant pour vocation de créer
une “citoyenneté écologique” se limite parfois à
informer, et ne réussit pas à développer des habitudes.
L’existence de lois et de normes n’est pas suffisante à
long terme pour limiter les mauvais comportements,
même si un contrôle effectif existe. Pour que la norme
juridique produise des effets importants et durables, il
est nécessaire que la plupart des membres de la société
l’aient acceptée grâce à des motivations appropriées, et
réagissent à partir d’un changement personnel. C’est
seulement en cultivant de solides vertus que le don de
soi dans un engagement écologique est possible…...
Accomplir le devoir de sauvegarder la création par de
petites actions quotidiennes est très noble, et il est
merveilleux que l’éducation soit capable de les susciter
jusqu’à en faire un style de vie….. Les milieux éducatifs
sont  divers  :  l’école,  la  famille,  les  moyens  de
communication, la catéchèse et autres. Une bonne
éducation scolaire, dès le plus jeune âge, sème des
graines qui peuvent produire des effets tout au long
d’une vie. Mais je veux souligner l’importance centrale
de la famille, parce qu’« elle est le lieu où la vie, don de
Dieu, peut être convenablement accueillie et protégée
contre les nombreuses attaques auxquelles elle est
exposée, le lieu où elle peut se développer suivant les

exigences d’une croissance humaine authentique. Contre
ce qu’on appelle la culture de la mort, la famille
constitue le lieu de la culture de la vie ».[149] Dans  la
famille, on cultive les premiers réflexes d’amour et de
préservation de la vie, comme par exemple l’utilisation
correcte des choses, l’ordre et la propreté, le respect
pour l’écosystème local et la protection de tous les êtres
créés. La famille est le lieu de la formation intégrale, où
se déroulent les différents aspects, intimement reliés
entre eux, de la maturation personnelle. Dans la famille,
on apprend à demander une permission avec respect, à
dire “merci” comme expression d’une juste évaluation
des choses qu’on reçoit, à dominer l’agressivité ou la
voracité, et à demander pardon quand on cause un
dommage. Ces petits gestes de sincère courtoisie aident
à construire une culture de la vie partagée et du respect
pour ce qui nous entoure. (Laudate sì, n° 211 et 213)

C’est cette éducation prônée par le Pape que
nous  sommes  en  train  de  mettre  en  place  avec  ce  que
nous appelons «l’école verte », et « école des parents ».
Beaucoup nous soutiennent déjà mais le combat est
rude et le chemin pour y parvenir est long. Agissons
ensemble.  Confions  ce  projet  au  Seigneur  avec  Marie
Mère de Dieu.

Samedi 22 Août 2015
Mémoire de Marie Reine

Père Evêque

DIMANCHE DE LA PASSION : LE PÈLERINAGE DIOCÉSAIN À LA MONTAGNE DES FRANÇAIS
Le  dimanche 22  mars  2015 s’est  tenu fidèlement,  comme chaque année,  le  dimanche de  la  Passion  de  Jésus  Christ,  lors  du  pèlerinage  diocésain

présidé par le Père Évêque Marc Benjamin RAMAROSON et en communion avec toutes « les missions » situées sur le territoire du diocèse. Le deuxième auquel il
participait depuis son intronisation dans l’Archidiocèse d’Antsiranana. La foule des pèlerins, de toutes religions confondues et de toutes les catégories sociales
de la ville de Diego-Suarez, s’est rendue massivement, certains venus à pieds depuis le centre-ville,  dès l’aube avant les premières lueurs du soleil, pour
commencer  le  chemin  de  croix,  au  pied  de  la  montagne  des  Français  et  rejoindre  le  lieu  fixé,  au  sommet  sur  l’autre  versant  du  Fort  d’Anosiravo  pour  la
célébration de l’Eucharistie.

Retransmise  en  direct  sur  les  ondes  de  la  Radio  diocésaine  Fagniry,  la  célébration  de  la  messe  a  donné lieu  à  la  révision  et  à  la  confirmation  des
résolutions prises ensemble l’an dernier:

En souhaitant émettre un vœu, le Père Évêque a tenu à faire part, à tous, de son ardent désir de voir cesser sur toute la ville tout acte odieux de
terreurs et de violence émanant surtout des adolescents mais également de certains adultes provoquant des troubles sociopolitiques et l’installation d’un climat
d’insécurité. Suivant l’exhortation du Pape François, il est grand temps de cultiver plutôt la fraternité et l’amitié. Travailler à l’acceptation des différences ainsi
que de leur enrichissante complémentarité. Nous n’avons rien à perdre dans nos efforts déployés dans le sens de l’unité, de la réconciliation. Père Evêque
souhaite fortement qu’une petite chapelle juxtaposée à la cathédrale soit érigée pour une adoration perpétuelle et  pour célébrer le jubilé de la miséricorde. Elle
serait le  fruit  des efforts de tous pour manifester la conversion de chacun.

MESSAGE PASTORAL SIRAMA 27/02/2015 – 01/03/2015
Le message pastoral du Père-Évêque à la mission de Sirama se compose de deux

parties, à savoir l’annonce de la venue prochaine des reliques de Sainte Thérèse de l’Enfant
Jésus  ainsi  que  celles  de  ses  parents  et  à  l’exhortation  destinée  aux  fidèles  à avancer en
profondeur dans la concrétisation de la foi et sa manifestation dans la prise en main de la vie
de l’Église. (ligne directive pastorale du diocèse à partir de cette année 2015)

Si  la  teneur  essentielle  de  la  visite  pastorale  du  Père-Évêque,  du  27  février  au  1er

mars 2015 dans la mission de Sirama, partie Nord du diocèse, s’apparente aux précédentes
dans les différentes communautés ecclésiales du diocèse pour conforter la foi des fidèles, celle
Sirama  dédiée  à  Sainte  Thérèse  de  l’Enfant  Jésus,  a  une  connotation  particulière  avec
l’annonce officielle de la venue prochaine des reliques de Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus ainsi
que de celles de ses parents, les bienheureux Louis et Zélie MARTIN. Le Père-Évêque a tenu à
préciser, d’emblée, l’importance d’une telle visite pour le développement de la foi des fidèles
en la communion des saints,  en particulier celle des familles.

L’événement est capital et s’avère bien pertinent dans le cadre de l’Année dédiée à
la famille, vu les menaces qui attaquent dangereusement son existence dans le monde entier
et malheureusement à Antsiranana.

Cette visite a développé une autre manière, bien spéciale, de tenir en éveil et en
activité, par la bienveillante sollicitude du Père Curé Roger NAVA et du Diacre ROLIN, la foi qui anime tous les membres de l’Église envoyée proclamer la Bonne

http://w2.vatican.va/content/francesco/fr/encyclicals/documents/papa-francesco_20150524_enciclica-laudato-si.html#_ftn149
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Nouvelle du salut et confrontée aux crises menaçant son existence, son efficacité et sa visibilité salvifique dans chacune de ses structures : mouvements,
associations, etc.

C’est pour faire face à cette situation que le pasteur-évêque exhorte les fidèles à travers son enseignement à avancer encore davantage dans une foi
vécue en profondeur et au quotidien. D’ailleurs, une lettre existe à ce propos et, vu son importance, elle nécessite un réel approfondissement.

RASSEMBLEMENT DES JEUNES DU SECTEUR SAVA POUR LES J.M.J. À VOHEMAR
Dimanche des RAMEAUX 29 mars 2015

« Notre cœur a besoin de purification. Loin d’être un acte mû par des sentiments
de souvenirs, l’agitation de nos rameaux exprime notre vivante communion avec le Christ
engagé à Jérusalem dans le combat pour le vrai bonheur. Face au fau bonheur qui nous est
présenté en miroir illusoire qui nous  distrait et qui nous lie, nous emprisonne en nous
détournant de la suite de Notre Seigneur et Sauveur, nous  sommes appelés à revivre son
combat et sa marche en quête du vrai bonheur. Pour cela délivrons nos cœurs « des
multiples idolâtries » qui nous cachent le visage de Dieu. »

C’est par ces mots que le Père Évêque faisant écho au message du Saint Père, le
Pape  François,  a  enseigné  le  rôle  du  cœur  dans  la  vie  à  toute  l’assemblée  composée
surtout des jeunes (plus de quatre milles) venus des quatre coins de ce secteur Sava et
présents pour la célébration des J.M.J. et des Rameaux de l’année 2015.
 Avoir les cœurs purs c’est avoir une vie pure, purifiée et projetée vers un avenir rempli
d’espérance, de liberté. La pureté du cœur réside dans la pureté de la vie. Le cœur selon
sa signification biblique est notre être entier. Voici ce que dit Jésus (Mt 15, 7-18) :  « Ne
comprenez-vous pas que tout ce qui pénètre dans la bouche passe dans le ventre, puis
s'évacue aux lieux d'aisance, tandis que ce qui sort de la bouche procède du coeur, et

c'est cela qui souille l'homme? ». Un cœur pur, « une vie purifiée » non « souillée »
signifie selon St Paul que ce n’est plus nous qui vivons mais le Christ en nous (Gal 2,
20), c’est cela « voir Dieu », source du vrai bonheur.

Comment préserver la pureté de notre vie de jeunes ? Garder et cultiver
l’espérance, comme temps privilégié de la construction de notre vie ?

Pour répondre à cette série de questions, le Père Évêque a invité son auditoire
à contempler Jésus : à voir ce qu’il a fait et ce qu’il a dit. Ensuite il a donné des modèles :

- Abraham : Ce père des croyants a eu peur de sacrifier son propre
fils  à  la  demande de  Dieu.  Il  a  surmonté  cette  peur  en  laissant  agir  Dieu  lui-même.  En
effet, Dieu agit en notre faveur toutes les fois que nous nous efforçons de Le servir. Isaïe,
Ézéchiel  et les Prophètes avaient des lèvres « indignes »,  et ils ne se sentaient pas
dignes d’être envoyés proclamer la Bonne Nouvelle. Les premiers disciples, pêcheurs de
profession, avaient eu un instant d’hésitation après une longue nuit de pêche
infructueuse.  De même, Sainte Thérèse avait aussi eu peur, mais elle a cru en la grâce du
Seigneur. Elle viendra  à travers le passage des reliques pour nous encouragera par son
témoignage, nous soutiendra dans notre cheminement. Il en va de même pour Monsieur
Lucien Botovasoa qui a su suivre le Chrsit jusqu’au bout. Il est Malagasy comme nous et
il vous appartient à vous aussi, les jeunes, d’assurer comme lui la prise en mains de la vie
de notre Église, de notre Diocèse..

VISITE
PASTORALE DU PЀRE
ÉVÊQUE  À L’AUMÔNERIE
MILITAIRE

Cette année
2015, la visite pastorale du
Père Évêque à l’aumônerie
militaire a commencé à
Cap-Diego avec le
lancement de la
célébration du 125ème

anniversaire de l’arrivée
des Sœurs Filles de Marie
de  la  Réunion  à
Madagascar en la solennité
de  l’Ascension,  le  14  mai
2015.

Point de départ
de la mission, Cap Diego,

Point de départ de la Célébration. Sommet le 15 Août à la Cathédrale : (1890-2015)
Cap-Diego n’a pas été choisie de façon arbitraire mais ce choix est plein de signification. En effet, ce lieu  est plein de signification. En effet ce lieu a

constitué la porte d’entrée de l’évangile non seulement à Diego-Suarez mais dans tout Madagascar. Les Sœurs Filles de Marie de la Réunion arrivaient après les
Sœurs de Saint Joseph de Cluny qui étaient les toutes premières à venir évangéliser le pays.

En  même  temps,  Cap-Diego  servait  de  base  à  l’armée,  d’abord  française  ensuite  malagasy  au  lendemain  de  l’indépendance.  Le  village  et  la
communauté chrétienne étaient composés majoritairement de militaires et de  leur famille, et ils le sont encore le cas de nos jours.

Au départ, c’était pour être au service de cette population que les Sœurs Filles de Marie avaient été appelées de l’Île de la Réunion : elles furent
envoyées par Mère Madeleine de la Croix et le Père Spiritain Frédéric Levavasseur. Il était originaire de la ville de Saint André et avait  été baptisé dans l’église du
lieu. Et il s’ensuivit que l’église construite à Cap-Diego fut dédiée à Saint André, selon l’actuel président de la communauté chrétienne locale qui n’est autre
qu’un descendant du fondateur de cette église. Aujourd’hui, en ce 14 mai 2015, le Père Évêque a retracé, dans son homélie,  le parcours à la fois géographique
et spirituel des premières Sœurs. Venues pour la première fois à Cap-Diego, les premières Sœurs Filles de Marie de la Réunion se sont laissées guider par l’Esprit
Saint à l’instar des Apôtres envoyés en mission après l’Ascension et furent accueillies par la population de Cap-Diego à la descente du navire : il y a 125 ans de
cela. Aujourd’hui à la descente de la barge, le Père Évêque a fait l’expérience du même accueil.  Venir, pour la première fois au nom du Seigneur et se laisser
guider par l’Esprit Saint. Il va sans dire que les premiers missionnaires avaient pris le temps de prier et d’implorer la grâce de l’Esprit pour les guider dans
l’accomplissement de la mission qui leur était confiée, tout comme les Apôtres qui ont reçu leur mission peu avant l’Ascension.
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Pleins d’espérance, a souligné le Père Évêque, nous faisons vaillamment face à notre vie, à la mission que nous recevons de Notre Seigneur Jésus, à
l’instar  des  Apôtres.  Face  aux  vicissitudes  des  réalités  de  cette  vie  d’aujourd’hui,  nous  sommes loin  de  nous  désespérer  car  le  Seigneur  a  vaincu  le  mal  ;  Il  a
triomphé de la mort. L’Ascension est encore la preuve de sa victoire et le gage de notre espérance.

Trois choses sont retenues et résumées par l’Apôtre Paul et elles sont encore aujourd’hui d’actualité:
1 - Le Seigneur Jésus s’est dépouillé de sa nature divine pour venir à nous, les hommes et montrer l’amour invincible de Dieu, le Père. Il est remonté

aux cieux, signe d’espérance pour tous ceux qui le suivront dans la foi et dans l’accomplissement de la mission du Père.
2 - A l’exemple du Christ Sauveur, les Sœurs à la suite de l’Apôtre Paul ont quitté leur lointain pays, poussées par l’amour afin de porter l’espérance,

l’amour du Seigneur ici à Diego-Suarez. Le Seigneur, même monté aux cieux, demeure avec nous jusqu’à la fin des temps. Les Sœurs en sont témoins. Elles en
portent témoignage.

3 - Comme les Apôtres, les Sœurs ont accueilli le message, l’ordre de mission. Il nous appartient désormais de faire de même : accueillir la mission et
de  partir,  d’aller  dans  notre  monde  d’aujourd’hui,  y  rejoindre  les  hommes  avec  ce  qu’ils  sont  et  leur  apporter  l’espérance  de  la  victoire  fondée  sur  la
Résurrection du Christ, son triomphe dans l’Ascension.

Comme cette pierre foulée pour la première fois par les Sœurs, ce rocher, nous avons un fondement immuable pour asseoir notre foi. Elle demeure
imperturbable face aux variations de la vie, pour autant que nous prenions en main notre vie d’Église, la vie de l’Église. Dorénavant, il nous appartient de
prendre la relève des premières missionnaires dans la mesure où la Bonne Nouvelle professée par ces Sœurs nous est encore aujourd’hui plus que bienfaisante.

Animés par la foi qui a fait obéir les Apôtres  au message du Christ pour accomplir l’ordre de mission donné par le Seigneur, il nous faut nous engager
dans la proclamation de l’Evangile dans notre vie de tous les jours pour vaincre le mal par l’Amour et non par la violence. Vaincre l’égoïsme qui ravage notre
monde d’aujourd’hui. La foi, cette foi bâtie sur le Rocher, Jésus Christ ressuscité et monté aux cieux.

S’il en était ainsi de l’enseignement tiré par le Père Évêque de cet événement bien significatif, la Supérieure Régionale des Sœurs Filles de Marie a
tenu  à  exprimer  toute  sa  joie  et  sa  vive  reconnaissance  au  nom  de  la  Congrégation  et  en  son  nom  personnel,  Sœur  Marie  Eugénie  FANJAVA,  d’abord  au
Seigneur, source de joie et de paix, de la mission, à toute l’assemblée.

Le sommet de la célébration a eu lieu le 15 Août. La cour de la cathédrale s’avérait trop petite pour contenir les fidèles venus célébrer ce moment
mémorable  dans les annales du diocèse. A cette occasion, la Mère Générale est venue de la Réunion participer à la fête (voir photo). Pour commémorer ce

jubilé la communauté a accepté de prendre en main  l’administration et la gestion du lycée St
Jean et cela dans le but de compléter le cycle scolaire des enfants qui viennent étudier au
Collège Ste Thérèse

Rencontre avec Les différentes Chapelles rattachées à l’Aumônerie Militaire
C’est  à  la  Chapelle  militaire  Saint  Pierre  et  Paul  que  le  Père  Évêque  a  ensuite

rencontré les fidèles de l’aumônerie militaire après le lancement du Jubilé à Cap-Diego. Il a
tenu à souligner la grâce de cette visite dans la foulée de la célébration des 125 années de
l’annonce de l’Évangile dans le Diocèse. Cap-Diego, partie intégrante de l’aumônerie
militaire, lieu béni pour accueillir le point de départ de cette annonce et l’ordre de mission
destiné à tous les fidèles. La grâce de cette visite est à accueillir dans la joie et l’action de
grâces. C’est une grâce, en effet, de vivre cet événement au cours du mois de Marie, qui fut
la  première  à  accueillir  l’Envoyé  de  Dieu  et  la  première  en  chemin  pour  porter  la  Bonne
Nouvelle à sa cousine Élisabeth. Elle a été solidaire de la prière avec les Apôtres dans
l’attente de l’Esprit Saint. Aujourd’hui c’est une nouvelle Pentecôte que le Seigneur nous
offre pour célébrer cet évènement car le diocèse tout entier, à commencer par l’aumônerie
militaire qui est appelé à poursuivre l’accomplissement de la mission reçue par les
missionnaires, les premières Sœurs Filles de Marie.

TABERNACLE DE L’ÉGLISE DE JOFFRE-VILLE
L’évènement s’est produit dans la nuit du Jeudi 11 au Vendredi 12 Juin. Les voleurs ont forcé une petite fenêtre pivotante, une personne de petit

gabarit, soutenue de l’extérieur, a pu se glisser à l’intérieur et ouvrir une des portes  latérales à des complices ... Le tabernacle a été volé avec son contenu...
Le vendredi 12 le père Vicaire Général est monté à Joffre avec le père Etienne, nous avons célébré une messe de “ fanonerana” (réparation) et de

demande de pardon mais aussi de courage et de foi pour et ce en présence des chrétiens de Joffreville. J’ai fait de même Samedi et Dimanche.
Le père Vicaire Général avait demandé qu’on ne touche pas au tabernacle et qu’on ne le répare pas avant qu’on ne l’ait vue   et  qu’on ait célébré une

messe   pour ”purifier” l’église qui a été profanée...
Cette  messe  de  purification  a  été  présidée  par  le  Père  Evêque  le  soir  du  18  juin.  L’assemblée  l’a  bien  suivie  et  a  été  très  impressionnée  par  les

différents rites pénitentiels nécessaires pour réparer la profanation notamment la bénédiction du tabernacle profané. Le Père Evêque a centré son homélie sur
la sacralité des lieux de culte surtout le tabernacle. Il a conclu que le tabernacle c’est nous les baptisés, à la suite de la Sainte Vierge le « premier tabernacle ».

CÉRÉMONIE DE CLÔTURE DE L’ANNÉE DE FORMATION 2014 – 2015
(GRAND SÉMINAIRE Bx PAUL VI – ANTSIRANANA)

C’était  le  jeudi  2  juillet  que  l’année de  formation  au  Grand Séminaire
Bx Paul VI fut clôturée par une célébration eucharistique.

Les lectures proclamées qui n’avaient pas été intentionnellement
choisies pour cette cérémonie,  correspondaient merveilleusement à l’événement
et nous appellaient à célébrer la grandeur de la vocation, le courage de prendre
une décision devant le choix de vie et la détermination à l’assumer à n’importe
quel  prix.  Comme  Abraham  qui  se  soumit  à  l’appel  d’offrir  au  Seigneur  son  fils
unique en sacrifice. Cela peut paraître bien étrange. Mais il fait comprendre la
valeur suprême de l’offrande apportée à l’ami véritable qu’un être puisse chérir.
C’est l’objet le plus précieux, l’être le plus cher, le plus beau de tous. C’est dans ce
sens que s’explique la soumission d’Abraham à l’appel et à l’ordre du Seigneur.  Le
candidat qui entend répondre à l’appel de Dieu est amené à rentrer dans cette
perspective, ensuite faire son choix, et être déterminé à l’exécuter quoi qu’il en
coûte. C’est ainsi et seulement ainsi que la grâce de Dieu peut se manifester avec
efficacité.

Par  le  sacrifice  d’Abraham est  aussi  démontré  comment  Dieu  se  tient
aux  côtés  du  fidèle  croyant,  qui  accepte  de  Le  servir.  C’est  Lui,  Dieu,  qui  fait  le
travail, notre travail si nous acceptons de faire le sien. Abraham s’occupe de
réaliser le sacrifice demandé. Le Seigneur en est témoin et fait pleuvoir ses

bénédictions sur lui et sa postérité qui sera très nombreuse. Souci voire souffrance feront partie du lot de cette soumission, c’est le prix à payer mais qui en vaut
la peine.  Le séminariste cherchant à servir le Seigneur a en la personne d’Abraham un témoin, un modèle de foi et de vie.

L’Évangile révèle combien nous sommes tous des êtres faibles et appelés à être solidaires les uns avec les autres, à se soutenir mutuellement. Dieu
est conscient de cette faiblesse liée à notre nature, mais il  a besoin de nous,  êtres faibles, pour faire briller la grandeur de sa miséricorde. À l’instar de ces
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personnes qui portent le paralytique, le Seigneur nous rend forts, nous met debout en affermissant nos pieds, nous relevant ainsi de notre faiblesse, de notre
chute. À lui tout est possible. Ainsi la solidarité et la compassion doivent supplanter le sentiment provoqué par la vue de la chute du prochain.

L’épisode du paralytique appelant la solidarité des siens est également un appel adressé à nous tous pour relever le pays qui est le nôtre, notre
peuple souffrant des luttes intestines interminables. Jésus nous envoie pour travailler à son relèvement. Le Pape François nous le rappelle dans l’encyclique qu’il
vient de publier « Laudato sì ». Il nous interpelle sur la gravité du danger encouru par toute la terre et ses habitants. Il est urgent de se mettre à travailler à la
préservation de l’univers et des êtres humains qui le peuplent.

Encore une fois, ayons conscience que Dieu est avec nous et qu’il accomplit notre travail dans la mesure où nous acceptons de travailler avec Lui,
pour Lui.

HOMÉLIE AUX FUNÉRAILLES DU P. JOSEPH VELOMBE
Décédé le dimanche du Saint-Sacrement, en l’année 2015, le Père Joseph Velombe a

été inhumé le mercredi 10 juin à Sambava, dans l’enceinte de la Mission Catholique où reposent
déjà les P.P. Augustin Jaojoby et Boniface Novy.

Lors de ses funérailles, le Père Évêque a d’abord reconnu le caractère de tristesse de
ce  jour-perçu  à  la  manière  du  monde.  Toutefois,  selon  les  lectures,  la  foi  en  Jésus  qui  a
également vécu l’expérience tragique de cette terre, du passage hors de ce monde, lui a ouvert la
porte  à  la  vie  véritable,  éternelle.  Cela  étant,  elle  offre  son  sens  véritable  conformément  au
dessein de Dieu. Le Père nous aide à l’appréhender autrement et différemment de la conception
de ce monde : disparition, mort, anéantissement. Bien sûr, nous, croyants et disciples du Christ,
sommes bien dans le monde et selon la prière du Christ Seigneur adressée à Dieu, le Père nous
n’avons pas à être retirés du monde. Mais la  prière de Jésus nous rend ainsi forts et pleins
d’espérance et d’assurance dans la sollicitude bienveillante, la protection paternelle que Dieu
son Père nous accorde par son intercession. Selon l’évangile, le Seigneur Jésus prie pour nous
afin que nous soyons authentiques témoins dans le but de sanctifier le monde dans lequel nous
vivons. Le monde d’aujourd’hui aspire à la présence effective de véritables témoins. C’est le souci
du Seigneur en instance de départ.

C’est également celui du Père Joseph qui n’avait pas lésiné sur la sévérité des moyens
à mettre en œuvre pour réussir ce témoignage et nous l’enseigner dans les visites des
communautés, lors des tournées qu’il a effectuées avec humilité et avec obéissance envers Celui
qui l’envoyait. Que nous devenions à notre tour d’authentiques témoins de lumière et de vérité
auprès des hommes, nos contemporains ! Il a néanmoins su lier constamment la sévérité et la
rectitude de son témoignage par son sourire, et sa  joie, pour nous apprendre et nous
encourager à l’authenticité du témoignage auquel nous chrétiens sommes également appelés. Le
P. Joseph a pu en témoigner, d’une manière bien simple, dans l’humilité, l’obéissance, grâce à la
prière  de  Jésus.  Par  Lui,  avec  Lui  et  en  Lui,  qui  reconnaît  notre  nécessaire  présence  dans  ce
monde sans être du monde pour le sanctifier, le Père Joseph a maintes fois célébré l’Eucharistie.
Oui, le Seigneur a  prié pour que les disciples puissent témoigner et accepter  à sa suite et en
union  avec  Lui,  afin  de  faire  briller  la  lumière  qui  doit  éclairer  tout  le  monde aspirant  à  cette
lumière véritable avec l’espérance et l’encouragement qu’elle comporte.

Beaucoup de ceux qui ont côtoyé le Père Joseph reconnaissent qu’il s’est préparé à
cette ultime rencontre en acceptant sans murmures, sans aucune plainte d’offrir ses souffrances

à Jésus, à les unir aux siennes pour ne déranger personne : tout cela en vue de nous édifier, de nous sanctifier. Il a, comme les vierges sages, cru et attendu
patiemment la rencontre avec l’Époux. Nous avons aussi à nous préparer, car face à la mort, nous sommes seuls si nous restons séparés du Christ, si nous ne
prions pas. Par contre si nous savons lier la foi à la vie de tous les jours, nous serons assurés de la bienveillance de Dieu, le Père.

PЀLERINAGE  DES  RELIQUES  DE   SAINTE  THÉRЀSE  DE  L’ENFANT  JÉSUS  ET  DE  SES  BIENHEUREUX  PARENTS  ZÉLIE  ET  LOUIS  MARTIN.  (DE  DIEGO-
SUAREZ À AMBILOBE)

Attendu avec beaucoup d’appréhensions due aux turbulences de la grève de la Compagnie aérienne Air Madagascar, le jet privé qui portait les
reliques  a  atterri  à  l’aéroport  d’Arrachart,  Diego-Suarez,  le  vendredi  3  juillet  2015  à  17h  15  exactement,  et  ce,à  la  joie  de  nombreuses  personnes  civiles,
militaires, catholiques et bien d’autres…  .

 La crainte de la tombée de la nuit était loin d’user la patience des fidèles venus nombreux les accueillir à leur descente d’avion. Des chants louant les
merveilles de Dieu réalisées dans la famille Martin ont animé l’espérance de tout un peuple entouré des agents de sécurité. Avec les scouts et guides, qui
s’étaient portés garants de la réussite de cet événement totalement inédit.

Si les reliques de Sainte Thérèse de Lisieux étaient déjà passées à Diego-Suarez les 3 et 4 mars 2003, cette fois-ci elles étaient accompagnées de celles
de ses parents, les Bienheureux Zélie Guérin et  Louis Martin. C’est un pèlerinage qui se réalise dans le cadre de l’année de la famille et de la vie consacrée. Nul
n’ignore les défis auxquels est confrontée la famille à Diego-Suarez comme partout ailleurs dans le monde. Nul n’est sans le savoir la pertinence de la tenue d’un
synode de la famille en octobre 2015 à la suite du premier synode extraordinaire de l’an dernier . Si cette famille modèle vient en voyage, le pèlerinage c’est tout
le peuple qui accueille cette famille et qui la reçoit qui l’effectue avec eux trois, en vue de son propre salut et le salut de toute la société et du monde où elle vit.

De l’aéroport d’Arrachart, les reliques accompagnées par le Père Élie, ocd et ses collaborateurs laïcs et consacrés de la famille thérésienne, ont été
conduites à la Paroisse Bienheureuse Victoire Rasoamanarivo , totalement remplie.  Là, une célébration eucharistique fut célébrée et présidée par le Père
Évêque.

La présence des reliques nous parle de façon plus pertinente qu’une homélie. Par leur présence, Dieu veut nous aider à entendre son appel universel
à la sainteté, et nous exhorte à y répondre saintement. Pour la vie de couple nous avons les témoins Louis et Zélie Martin et pour la vie de consacrés, prêtres et
consacrés, le témoignage de Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus. Pour la vie de famille, le témoignage de cette famille, la famille Martin est à méditer. Leur
présence suffit à transmettre le message, l’enseignement requis pour notre sanctification.

Après la paroisse Victoire Rasoamanarivo, les reliques ont visité la paroisse Notre Dame de l’Assomption. Veillée de prière et célébrations
eucharistiques ont été tenues religieusement pieusement célébrées de ferveur et d’affluence qu’aux occasions précédentes.

Suite  à  la  proclamation  de  l’Évangile  nous  rappelant  l’importance  d’être  comme les  petits  pour  le  Royaume de  Dieu,  l’homélie  du  Père  Évêque a
exhorté l’assemblée à prier pour les enfants, pour leur avenir et surtout prenait l’exemple de Ste Thérèse et de la « Petite Voie ». Certainement nous aspirons à
voir les enfants heureux dans la sainteté à laquelle cette sainte famille nous appelle à la rejoindre. Nous sommes dans un monde inquiétant avec toute
l’incertitude de l’avenir. Mais le Père Evêque ne cesse d’enseigner que « le futur commence aujourd’hui. Le lendemain se construit dans le présent ».

Que voyons-nous à changer pour le bien de nos enfants ? – il est nécessaire d’enseigner le respect ! On ne se dit plus : bonjour ! Si parfois il arrive aux
gens de se saluer, ils se donnent plutôt des coups de poings (poke), mais ne se serrent plus la main ! Les gens ne s’excusent plus, ne demandent plus pardon des
erreurs et fautes commises. Il n’y a plus de respect.

Ce n’est pas le monde dans lequel Sainte Thérèse ainsi que ses parents nous appelle à vivre. Il est à changer car il y va du bonheur de nos enfants, de
notre bonheur, de notre vie, de notre sainteté.
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Dans son homélie le Père Evêque a exhorté chaque baptisé au sein de sa situation à être missionnaire à la suite de Ste Thérèse Patronne de la Mission
bien qu’elle fût cloîtrée au couvent des Carmélites à Lisieux. Comme elle nous, adultes, enfants, jeunes, consacrés,   suivant notre situation nous sommes
envoyés à apporter partout la joie de l’Evangile

En ce jubilé de la Miséricorde, les enfants sont appelés à être missionnaires, apôtres de la miséricorde car comme souligne Jésus : [Luc 18 : 16 :  "Laissez les
petits enfants venir à moi, ne les empêchez pas; car c'est à leurs pareils qu'appartient le Royaume de Dieu ». Les enfants nous apprennent comment vivre la
miséricorde.

Les jeunes à leur tour sont invités à être missionnaires de l’Espérance. La jeunesse est une période propice à l’espérance et porteuse d’espérance. Un
jeune sans espérance n’est plus un jeune mais donne une image d’un « triste  vieux » avant l’âge. Cultivons donc l’espérance ! Car c’est l’espérance qui est
surtout le lot de la jeunesse. Ne vivez pas sans espérance ! Ne permettez à personne de détruire votre espérance par des promesses sans fondement dans une
vie sans lendemain heureux. Ne confiez absolument pas votre vie à ceux qui ne pensent qu’à vous détruire, à détruire votre vie, à vous priver d’avenir, à vous
tuer.

Sachons fonder notre vie sur du consistant, sur du solide, du durable, sur des valeurs vraies et réellement prometteuses. Le jeune est celui qui
demeure dans l’espérance !

« Aux yeux de Dieu, ta vie est précieuse, elle a de la valeur ! Dieu veut ton bonheur !
Les  parents sont invités à être des missionnaires de la vie familiale fondée sur l’amour conjugal et parental. C’est seulement au sein d’une famille

bien unie que peuvent se développer la communion, la fraternité, la solidarité pour l’épanouissement de la personne.
Enfin les consacrés sont appelés à être des missionnaires « serviteurs » comme le Christ. Dans un monde où la gratuité est presque bannie, où l’esprit

de service n’existe presque plus, les consacrés (évêque, prêtres, religieux, laïcs consacrés) sont à être témoins du don total.
Après Diego-Suarez, le pèlerinage des reliques de la famille Martin s’est poursuivi à Ambilobe le dimanche 5 juillet. C’est dans cette localité qu’elles

terminent, le lundi 6 juillet, leur visite dans le diocèse de Diego-Suarez.
Les reliques poursuivront leur pèlerinage à Ambanja et ailleurs dans les autres diocèses de l’Île. Mais pour notre diocèse, ce fut un temps de grâce.

Grâce de pouvoir faire l’expérience d’un pèlerinage dont nous escomptions les fruits spirituels comme dans tout autre pèlerinage : « les pluies de roses »
promises par Ste Thérèse. N’oublions pas les lectures du jour qui évoquent le rêve de Jacob de remonter  à Dieu, en grimpant l’échelle qui mène à Lui. Oui, nous
aspirons à aller, à monter pour rencontrer Dieu, pour solliciter sa bénédiction et entre en communion avec sa sainteté. Présentement nous avons au milieu de
nous  des témoins de cette communion réussie à la sainteté de Dieu. Puisse le Seigneur écouter, exaucer la prière de ses saints pour nous soutenir dans tout
notre engagement à prendre effectivement en mains la vie, celle de notre famille, de notre société. Que tout un chacun comprenne que le salut est ouvert à
tous, à toutes les cultures, à toutes les familles, à toutes les sociétés où qu’elles se trouvent !

En  résumé le  témoignage  de  chaque membre  de  la  famille  Martin  est  fort  précieux  pour  les  familles  d’aujourd’hui  autant  celles  qui  vivent  et  qui
combattent à Diego-Suarez que toutes celles du monde entier. C’est pourquoi leur arrivée prochaine à Rome après ce pèlerinage à Madagascar et leur présence
au Synode Ordinaire des Évêques sur la famille est très  attendue en octobre de cette année.

MOIS SACERDOTAL JUILLET 2015 : Ordination et visite de Mgr Savio, Secrétaire de la Propagande Fide et de Mgr Paolo, Nouveau Nonce ainsi que
du Père Joseph, Secrétaire de la Nonciature

La grâce du pèlerinage des reliques de la bienheureuse famille Martin, précisément de Sainte Thérèse de Lisieux et de ses parents Zélie Guérin et
Louis Martin dans le diocèse, a donné à tous les prêtres le souffle spirituel pour affronter au cours de ce mois sacerdotal les défis ce monde pour vivre
l’espérance et la joie de la mission d'évangélisation.

Premier temps: Ėlaboration d'un manuel de catéchisme pour tout le diocèse d'Antsiranana.
Ce mois sacerdotal a débuté avec la prise en mains d'un projet longtemps remis aux calendes grecques, à savoir l'élaboration d'un manuel de

catéchisme destiné à tous les catéchètes en vue de l'initiation à la vie chrétienne et aux sacrements de l'Eglise pour pouvoir vivre de leur foi. L'institution d'un
comité ad hoc par chacun des curés présents a permis l'implication de tous les participants sollicités afin de produire une ébauche du programme
d'enseignement à dispenser au cours des années de formation catéchétique. Le programme ainsi établi sera d'abord ad experimentum.  sera  suivi  de  son
application et deviendra ultérieurement sujet de travail. Il va sans dire que la question de la formation permanente des catéchètes et catéchistes reste un sujet
primordial à aborder dans les plus brefs délais. Les efforts du diocèse tendent vers cet objectif, gage de tout effort de présence d'évangélisation dans la société.

Deuxième temps: Formation AGV; module 2.
Suite au succès de la formation AGV module 1 dispensée au cours du mois sacerdotal de l'année précédente, le module 2 a été présenté avec manuel

et documents numériques à l'appui. Cette année, s’ouvre encore davantage l'horizon pastoral, par le souci d'accompagner les familles, particulièrement celles
des prêtres et religieux concernés par une réussite totale , incluant aussi bien l'aspect matériel que l’aspect humain voire le spirituel pour l'épanouissement de
tout homme comme de tout l’homme. Le point fort de cette étape de formation est la prise de conscience de l'importance des réalités déjà existantes et
disponibles  au service de cet épanouissement. Des données à ne plus importer, ni à copier aveuglément, dans la mesure où elles sont  parfaitement accessibles
à tous et absolument en parfaite connexion avec les besoins locaux, la culture et autres... Le thème ã poursuivre rejoint celui tiré du pèlerinage des reliques au
service de la famille à savoir: " Fianakaviana Modely" et " Fianakaviana Tafita". Famille modèle = Famille de réussite. Tel thème et tel souci s'avèrent en parfaite
concordance  avec  celui  de  l'année de  la  famille  comme celui  de  la  vie  consacrée.  La  vie  et  le  ministère  du  prêtre  comme de  la  personne consacrée  ne  les
dispensent aucunement des devoirs d'évangélisation à assumer au sein de leur propre famille. Témoignage et interpellation bien pertinentes des événements
survenus  cette année dans le diocèse en communion avec  l'Eglise universelle. Le temps de la retraite confirmera cet appel et cette sollicitude.

Troisième temps fort: la retraite annuelle des prêtres
Elle a été prêchée par le Père Bruno Cadart, de l'association des prêtres du Prado. L'interactivité de la méthode adoptée a sollicité la participation

effective de tout un chacun à l'étude des passages bibliques extraits de l'évangile de Luc et du livre des Actes des Apôtres prônant le rôle de l'Esprit Saint dans
l'accomplissement de la mission qui est continuée par l'Eglise depuis la Pentecôte; autrement dit, il est nécessaire de travailler avec cet Esprit et onc de
demander à le recevoir par la prière. L'Esprit du Ressuscité se reçoit uniquement par la prière et fait de l'agent d'évangélisation un authentique instrument du
Dieu-Trinité.

Le thème de l'évangélisation a été largement approfondi avec l'étude de l'exhortation apostolique Evangelii Gaudium du Pape François exposée
chapitre après chapitre.

Une retraite-marathon sans doute mais qui a permis  un bon ressourcement spirituel en vue d'une véritable évangélisation en union avec l'Esprit
Saint. Epreuve nécessaire face aux défis lancés par le monde de ce temps). Le Père Bruno Cadart en instance de départ pour sa nouvelle mission semble avoir
donné tout le meilleur de lui-même pour être au service des prêtres et de tous les pauvres en attente du salut.

C'est ainsi qu'a pris fin le mois sacerdotal de cette année 2015 accompli à la messe d'action de grâces au terme de laquelle les différents prêtres du
diocèse ont reçu leur mission pour la prochaine année pastorale.

Ordination des diacres Rolin et Jean Prisca
Presque immédiatement après ce mois sacerdotal, toute la ville s'est préparée en vue de la célébration de l'ordination des diacres Rolin et Jean, ofm

cap, précédant la visite du nouveau Nonce Apostolique ã Madagascar et du Secrétaire de la Congrégation Pontificale « Propaganda Fidei », Mgr Savio.
Mais auparavant le samedi s’est déroulée la célébration des premiers vœux des novices des Sœurs du Cœur Immaculé de Diego à la paroisse Victoire

Rasoamanarivo. Les Sœurs ont préparé en même temps le jubilé de leur première mission dans le sud de Madagascar à Sevaina dans le diocèse de Fianarantsoa
le 13 septembre prochain

Le dimanche a eu  lieu l’ordination sacerdotale dans la cour de la cathédrale devenue trop petite pour la circonstance. Cette ordination était attendue
depuis plusieurs années car ceux qui furent ordonnés à la cathédrale ces dernières années n’étaient pas « fils » de la cathédrale. Par contre le Diacre Rolin est un
des leurs, membre de la paroisse de la cathédrale. Malgré un temps de préparation très bref la cérémonie fut très belle. Malheureusement à cause de la grippe
le Père Evêque était aphone : heureusement la sonorisation a pu  suppléer à son handicap et le Père Evêque a pu délivrer son message : Ce que le peuple de
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Dieu attend de vous,  c’est le comportement de l’homme nouveau, créé saint et juste dans la vérité, à l’image de Dieu. Il a rappelé ainsi aux nouveaux prêtres la
dignité de leur consécration qui n’est jamais une promotion mais au  un appel à être des missionnaires serviteurs et cela par le témoignage de vie

Séjour de Mgr Savio et de Mgr Paolo
Pendant leur bref séjour auprès de nous Mgr Savio et Mgr Paolo ont pu constater de visu la situation du diocèse, l’état du grand séminaire, de la

nouvelle clinique Next et de quelques maisons des prêtres et des religieux. Ils ont pu s’entretenir longuement aussi avec les consacrés et les prêtres en cette
année des consacrés, leur prodiguant des enseignements précis et profonds pour qu’ils vivent leur consécration et être des témoins. La journée s’est conclue par
l’Eucharistie présidée par Mgr Savio. Le lendemain, le Père Evêque les a accompagnés dans le périple qui les conduisait à Morondava en passant d’abord à
Antsohihy où il y a eu la bénédiction de l’Université Catholique Annexe de l’ASJVA, ensuite à Maintirano, capitale de la Région de Melaky qui aspire depuis
plusieurs années à être érigée en diocèse. Ils sont arrivés à Morondava le 7 Août, où des Evêques les attendaient pour la célébration des 60 ans du diocèse de
Morondava et des neuf autres diocèses ainsi que la célébration des 25 ans d’épiscopat de l’archevêque de Tuléar, Mgr Fulgence Rabeony et des 15 ans de Mgr.
Donald Pelletier, évêque émérite de Morondava. La fête  fut marquée aussi par l’arrivée des reliques de Ste Thérèse de Lisieux et de ses parents les Bienheureux
Martin et Zélie, préparant ainsi la canonisation de ces parents exemplaires . Le Recteur de la Basilique de Lisieux était venu  pour la circonstance. Le dimanche 09
août, la concélébration autour de Son Excellence Mgr Savio  connut une grande affluence et une organisation parfaite   pour le bien de toute l’assistance. Le
Gouvernement était  représenté par une délégation conduite par le Premier Ministre et son épouse. La veille à l’aéroport, juste avant de repartir rejoindre la
capitale le couple présidentiel était présente pour  accueillir les reliques.

Juste une petite contribution à l’étude de la « théorie du genre »
La théorie du genre est une vision de la personne humaine radicalement
opposée à la perspective de l’humanisme chrétien. Selon cette conception il
n’existe pas d’hommes et de femmes car cette idée est une simple création
culturelle qui réduit la liberté humaine à se déterminer surtout au niveau
sexuel.  Il  n’y  a  que  d’êtres  mâles  et  femelles.  Comme il  n’y  a  aucune  norme
pour déterminer la sexualité, chacun est libre de créer sa dimension sexuelle
sans aucune contrainte même le type de corps. Selon cette théorie chacun
peut être homme ou femme même avec un corps d’homme ou avec un corps
de femme : ce qui est essentiel c’est sa décision personnelle de se déterminer.
C’est l’unique critère valide. Chacun crée soi-même sa volonté d’être créateur
de sa propre nature.
Comme souligne le Pape Benoît XVI dans son discours à la curie Romaine le 21
Décembre 2012, cette théorie du genre est une véritable rébellion contre
l’homme comme créature et contre Dieu comme Créateur. Le Pape souligne
alors que la société d’aujourd’hui veut revenir à l’antique matérialiste
hédoniste, union de la vision matérialiste et du grand développement
technologique qui fait émerger une anthropologie athée qui réduit l’histoire
humaine à un destin d’autoréalisation. C’est une dérive négative pour

l’homme, caché dans un prétexte de bons sentiments… Le Pape appelle les
chrétiens à être vigilants.
La clé pour comprendre la théorie du genre est : Chacun crée la dimension
sexuelle de sa personnalité ou plus exactement selon leur dénomination,
orientation sexuelle. La société ne doit plus regarder le dualisme femme-
homme mais accepter la diversité des orientations sexuelles de chacun comme
expression de la liberté de la personne ?
Pour réaliser cette perspective, la théorie de genre propose une agenda
politique au service de cette « révolution »
- Suppression du mariage comme institution spécifique pour homme-femme
pour l’union des personnes de même sexe
- Manipulation de l’école pour endoctriner les nouvelles générations dans la
propagande de l’anthropologie du genre
- Réforme de la législation sur l’état civil pour permettre le changement de
sexe comme option de chaque individu… permettre l’adoption à tout adulte
- Légalisation des droits de reproduction (sexualité sans maternité,
avortement sans restriction, garanti et financé par le pouvoir public…)
- Développement de ce qu’ils appellent éducation sexuelle basée sur l’idée de
la sexualité comme orientation choisie par chacun selon ses expériences

ENVOI EN MISSION 2015 DES FRERES ET PRETRES DIOCESAINS
SERVICE DU DIOCESE :
Aumôneries : OPM , P Etienne Morasidy Militaire : P Etienne, Universitaire : P
Simon+ P Jacques ; Hôpital :  Hyacinthe , Prison : P Jean Michel, Consacrés : P
Mosesy,  Radio  :  P  Simon+  Fr  Frédéric  ,  DIDEC  Lycée  St  Jean)  :  P  Gidlin
+Fr  Rodolphe P  Aumônier  Jeunes  :  Flavien,  P  Aumônier  Scout  :  P  Etienne ;  P
Aumonier MDMK : P Betalata ; Firohotana 3F : P Etienne Morasidy ; FFKM,
CDS, Apostolat de la mer : P Vial, Fr Périn (Antalaha dans sa communauté)
Fr Perin Communuté Frères Diocésains (Antalaha)
Economat : P Alpin + Coopérant FIDESCO Mr Aymeric
Grand Séminaire Paul VI :  P Jean Louis Totozafy, P Jean Louis, P Sylvain, Fr,
Amedé,  Fr Richard

EXTERIEUR : Propédeutique Mahajanga  : P Muchachou, Fr Gibio, Université
Catholique Antsohihy (Diocèse Ambanja) : P Bertrand, France : Mgr Malo (St
Etienne) P Amedé Poitiers , Italie :  P  Gabriel  (Susa)  P  Mora  Anjara  Hervé
(Susa), P Angeni , P Jean Marie Iatamo (Bénin -Cotonou Institut St Jean Paul II)
SECTEUR NORD
Cathédrale :  P  Jean  Claude  Vial,  P  Bezamany  Pierrot  Gidlin  (vicaire
responsable DIDEC résident Eveché, Fr Rodolphe), P Miandra (3ème Vicaire), Fr
Jean  Marie,  P  Omer  (Enseignement  Paul  VI,  responsable  liturgie  diocèse),  Fr
Edino, Fr Prisca
Séminaire St Jean : P Betalata, P Flavien (Responsable Jeune de la Ville), Fr
Fréderic

Tanambao P Etienne Morasidy, P Hyacinthe (Vicaire), P. Etienne Aumônier
Militaire P Simon (Radio, Enseignement, Université) P Jean Michel (Acp,
Catechèse formation des adultes), Fr Fréderic (Radio), Fr Dolin
Joffreville : P Venance (Aumônier des Bénédictines)
Anivorano : P Tida Pierre, P Elysé, P Donatien, Fr Ricolin
Ambilobe P Serge Andriajva, P Germain, P Sylvain, Fr  Donatien + Fr Tommy
Anaborano Ifasy : P Comode P Patrick, Fr Berchmans
Sirama : P Roger Nava,  Fr Denis, Fr Geraldo

SECTEUR SAVA
Amboangibe : P Morel, P Abraham (1er Vicaire), P. Olivier, Fr Douglas
Andapa : P Jean Baptiste Antilahy (Joany) P Damien,  P Raphaël, Fr  Eldorado,
Fr Amedé
Ambohimandroso- Ambotralagnana:  P Vincent Bernard, P Théogène, Fr Jean
Armel
Ambalamanasy II : P Norbert Bedimasy, P Jean Jacques, Fr JacksonRégent
Antanifotsy Sambava : P Stanislas, P Jerémie , Fr Mathieu, Fr Orlin
Sambava Centre : P  Félicien,  P  Célestin  (1er Vicaire)P  Rémi,   P  Be  Martial,  Fr
Jurrio, Fr Olionce,
Antalaha : P Gustave, P Philippe  (1er Vicaire ), Fr Vivien, Fr Jean Yves
Ankoalabe : P Edibert, P Rolin , Fr Jean Baptiste
Vohémar :  Fr Barthélemy
Ampanefena : Fr Sylvio

Agenda du Père Evêque

Les dates sont susceptibles de changement et cela indépendamment du Père Evêque. Que nos prières l'accompagnent à
travers ces voyages et ces visites pour que ces derniers soient une occasion de renouveau et de réconfort pour ceux qu'il visit e

14-15 AOUT : CELEBRATION 125ème DE L’ARRIVEE DES FILLES DE MARIE DE ST
DENIS A CAP DIEGO
16 AOUT : FIN DE VISITE A LA PAROISSE DE NOTRE DAME DE L’ASSOMPTION
TANAMBAO
28 AOUT : DEPART POUR TANA

4-10 SEP : PELERINAGE AVEC LES RELIQUES DE STE THERESE ET DE SES
PARENTS DIOCESE DE FARAFANGANA
11-13 SEPT : CINQUANTENAIRE CIM SEVAINA
15-21 SEPT : JMJ MAD VIII FIANARANTSOA
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23-27 SEPT : 25ème ANNIVERSAIRE SCOLASTICAT ST VINCENT DEPAUL
FIANARANTSOA
26 SEPT : BENEDICTION FOYER PACE A FIANARANTSOA
01 OCT : REUNION CONSEIL FINANCIER VOHEMAR
02-04 OCT : CENTENAIRE VOHEMAR : visite pastorale-ordination
07-08 : REUNION DES EVEQUES DU NORD MESSE DU ST ESPRIT PAUL VI
09 OCT-11 0CT : VISITE PASTORALE CATHEDRALE
14 CT : OUVERTURE OFFICIELLE DE L’ANNEE SCOLAIRE A SAMBAVA
15 OCT-18 OCT : VISITE PASTORALE AMBOANGIBE
22 OCT –25 OCT : VISITE PASTORALE AMBILOBE
3-11 Nov : Assemblée des Evêques
13-15 : Célébration de l’Année des consacrés

16-20 NOV  REUNION SCEAM ACCRA (Ghana)
9 DEC : ARRIVEE A SAMBAVA
10-12 DECEM : VISITE PASTORALE AMBALAMANASY II
12-14 DEC : VISITE PASTORALE ANDAPA
14-16 DEC : VISITE PASTORALE AMPANEFENA
16-20 DECE : VISITE PASTORALE SAMBAVA ET SAMABAVA ANTANIFOTSY
20 DEC : ARRIVEE ANTALAHA
21-22 DEC : VISITE PASTORALE AMBOHIMANDROSO
23-27 DEC : VISITE PASTORALE A ANTALAHA ET ANKOALABE ET NOEL
27 DEC : ARRIVEE A SAMBAVA
28 DEC : RETOUR A DIEGO
28 DEC-2 JAN : NOUVEL AN A DIEGO

TOLAGNA TELO : PRETRA-LAHIKA-VOATOKANA

TROIS PILIERS : PRETRES-LAICS-CONSACRES
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MGR SAVIO HON TAI FAI
SECRETAIRE PROPAGANDA FIDE

MGR PAOLO ROCCO GUALTIERI
NONCE APOSTOLIQUE
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